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Dans le rapport que le Comité Central du P arti Socia-
liste d'Italie présente au Congrès International de Stuttgart 
il relève dès le d ébut l'importance de l'émigration ouvrière, 
caractéristique essentielle de l'économie de la nation ita-
Henne. Etant donné que le problème de l'émigrat.ion et de 
l'immigration ouvrière sont inscripLs à l'ordre du jour du 
Congrès et puisque les organisations social istes des pays dans 
lesquels l'affiucnce de l'émigration italienne est plus con-
i"idél'able, présentent au Congrès des rappor ts et des prOjlo-
sitions concretès, la Confédération générale du Travail de 
J'Jtalie a voulu elle aussi, se basant sur les données statis-
tiques, recueill ies per la Société pour la défence de l'émi-
gration en Europe, à Mil an, présenter au Congrès un bref 
aperçu SUl" la dimension et le caractère du phenomène de 
l'émigration italienne et esquisser en même temps les lignes 
génél'ales du programme de la poli tique prolétarienne par 
rapport à. l'émigration. Ce programme, dont l'exécution 
principale incombe aux organisations du prolétariat ita lien, 
ne peut être réalisé qu'avec le concours des organisations 
socialistes et professionnell es des autres nations. Cette con-
sid ération, vaut sortout pour J"émi$"ration temporaire se 
reversant dans le centre de l'Europe, où les organisations 
locales peuvent plus facil ement, et avec plus d 'effi cacité, 
prodiguer aux émigrants les soins de ta propagande. 
Dimensions de l'Émigration. 
L'Emigration itulienne qui, selon les dernières statis-
tiques, arrivait en 1877 à 99,213 personnes, Il sensiblement 
augmenté pendant la dernière trentaine d'années; c'est 
ainsi qu'en 1887 elle anivait au nombre de 215,005 pero 
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sonnes, en 1897 au nomb re de 299,8::>5, en 1906 au nombre 
total de 787,977 personnes. 
Et ceci dans un pays qui compte environ 33 millions 
ri ' hahitants, y compris ceux, qui sont inférieurs à. l' age 
de 15 ans! 
Pour pouvoir mieux comprendre le phénO!\1ène de l'é· 
migration, il est nécessaire de prend re en considération 
quelques autres indications encore. 
II est notçlire que l'émigration italienne est subdivisée 
en émiga'ation 1JCnnanente dont le plus grand contingent se 
dirige en Ameriqlle, et en émigration temporaire, qu i afflue 
principalement vers les pays de l'Europe centrale. 
Classification des ouvriers ém igrés en 1906 et 1905 
sel on les dive rs pays de destination. 
ANNÉES 
PAYS DE DESTINATION 
1906 190' 
1. At' h H . 1 Autriche. . . 32650 44,412 2. U rie 6- ougl'le Hongrie. . . 6:871 6,101 
8. Belgique, Hollande, Luxembourg 2,497 2,818 
4. Danemark, Suède. Norvège 826 210 
6. France . 62,497 58,002 
6. Allemagne 67.620 71,624 
7. Angleterre, Ecosse, Irlande 4,565 8,762 
8. L'Ile de Malte, Qibr~lta.r . . . . 1,221 (a) 
9. Roumanie, Grèce, Sel'bie, Bulgarie, 
Montenègre e~ Turquie de l'Eu· 
l'ope . 8,754 2,894 
10. Russie . 1.512 1.508 
11. Espa.gne e Portugal 819 757 
12. SUisse . . . . . 80,019 75,080 
18. Europe (sans specifica.tion des diffé-
rents pays) 242 319 
Total pour l'Europe 264-,888 266,982 
(a) Les émigrés qui se Bont rendus elt 19O!S /1, l'Ile de Malte sont 
oompris parmi loe ouvriers iimigrliB en Angleterre, Ecosse et Irlande. 
-.-
ANNEES 
Pays de dastlnatloll bors d'Europe 
' 906 Il '90S 
14. Algérie . 5,223 7,051 
15. Egypte. . . . 2,516 4. 509 
16. La 'l'ripolitaine et le Maroo 277 'S50 
17. TUDIsie . 2,24.0 (u) 
18. Autres pays d'Afdque 81S 1,162 
Tetai pou, l'Afrique 11,569 IS,072 
". Turquie d 'Asie. <os ~ 20. Autres pays d'Asie 959 Total pour l'Asie 1,362 7S6 
21. Océanie . Il SI. Il 765 
22 . Argentine. 101,2"21 86,108 
28. Brasile . . 27,808 M,Om 
24.. Canada. . . 10,032 5,390 
25. Chile, Perou, Bolivie.. . .. 1,055 1,0&1. 
26. Colnmbie:E:{lInama, Venezuela, Gn-
yane, uator ... .... '" 600 "- Guatemala, Nicaragua, COlttarica, Salvador, Hondnras, les Antillu S6' 
1 
<lS 
28. Mexi;Üe . . . . . ... . . 1,100 1,026 
29. Eu.ts- nis de l'Amérique clu Nord 358,369 '316,191 
30 L'Uraguay et le Paraguay .... 2,511 2,002 
Total pour l'Amoriqne 509,348 
1 
444,7240 
Etats européeDs et bassin de la Médi te--
ranée (h) 276,0)42 219,248 
Pay~ transocéaniques (c) . 511,935 4.41,088 
Total géneral 787,917 . 726.331 
(al een" qUI ont émigré en 100:; en Tuni.ie sont "ompri. p .. rmi ln 
"migre. en l'Allérie. 
{I>l Somme (l u ehi ffr es "orre,pond .. nu .. nx nll l">,érOI 1, 17 "t 19. 
{cl Somm. du "hlffr •• oorrolpend .. nt . .. ,u: numéro. A. partit" dit 18 
j usqu'tI. 3(1 et ueepté 10 N. 19. 
MOUVEMENT DE L' ÉMIGRATION ITALIENNE DE 1895 À 1906, 
EMIGRATI.ON TOTALE EMIGRATION TRANSOCÉANIQUE 
ANNÉES Ital ie S.plutr. Italie Italie Sepleatr. Itali. 
ROYAUME 
Mérldienale 
ROYAUME 
et entrale et entral8 Mêridioule 
MOYENNE ANNUE LLE 
1895-1897 300,115 !M,SSI 101,&12 188,61" ,",,006 93,648 
~ 
1898-1000 314,94.5 199,006 115,939 147,727 42,54-7 105,180 
1901-1903 524,2-13 277,832 2W,411 282,254- 66,761 215,498 
190 .... 1906 001,853 &17,878 814,455 '100,706 n7,99! 285,844 
PROPORT I ON SUR 10,000 HABITANTS 
1895-1891 95,S 
Il 
103,6 "'~ 68,' 47,0 75,7 
1898-1900 98,0 lOI ,!} 91,9 46,0 21,8 83,4 
1001· 1903 159,70 139,3 HlI ,1? 86,0 ilS,. 167,2 
1""'-1906 Il 197,0 1iO,2 238,3 120,2 57,08 216,6 
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Les régions de l'Italie et l'Émigration. 
A l'étranger on croit ordinairement que l'émigration 
italienne n'est alimentée que par les ouvriers et les pay-
sans des provinces méridionales et tenant compte du dé· 
veloppemE!bt industriel de l'Italie, on admet sans autre 
que l'émigration ne pourra durer longtemps puisque le 
pays augmente de plus en plus sa puissance économique. 
Pour détruire ces illusions, il suffit de se rappeler corn· 
bien sont modestes les énergies dont en Italie dispose le 
prolétariat et la democratie industrielle inCtlpables en-
core de modifier la politique militariste et tributaire sou-
tenue par les agrariens j il est utile, en outre, de jeter un 
coup d'œul sur le tableau que nous présentons à pag. 6. Elle 
prouve que aussi dans les provinces septentrionales, l'émi-
gration a de profondes racines, même là où l'industrie est 
consid érablement développée jusqu'au point de faire man-
que r ln main d'œuv re à l'agriculture. 
Profession, âge, sexe. 
Pour ~tre plus nu courant de phénomène de l'émigra-
tion italienne et pour être à même de comprendre l'in-
fiuence <Iu'elle exel'Ce sur la configuration démographique 
du pay;;, on doit ten!l' compte des données snivantes: 
ÉMIGRANTS DANS LE TRI EN NAT 1904-1906, ,ÂGÉS OE PLUS QUE 15 ANS 
classifiés selon la profession ou condition. 
1904 1 9 05 1906 
PROFESSIONS ET CON DITIONS 
CHIffRES 0/0 ÇNlffRES 0/0 CHIFFRES 0/0 ABS(lLUn ABSOLUES ABSOLUES 
Agriculteurs, pastenrs, bllcherons, etc. 133,098 32,56 232, 108 35,71 251,220 36,16 
Maçons, manoeuvres, piqueurs de pierre, 
br iquetiers, etc. o!O,100 11,84 74,060 11,53 16,500 10,61 
Journaliers et autres employés dans les 
travaux de terrassement ot dans 
les bâtiments 132,320 31,45 W5,361 30,06 194,400 27,34. 
Ouvriers employOs dans <l'autres iu-
<lustries 53.1&9 12,Gt 71,875 1100 
" 
80,'181 12,58 
Autres emigl'auts , 48,4.87 n ,51 74,856 11,64 89.201 13,S I 
Tolal des émigmh igés de plu qu 15 au 420,7il'2 100,- 11 649,060 100,- 711,892 100.-
-.... ~ 
00 
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Emigrants italiens dans les années 1904, 1905 e 1906 
diyisés par sexe, par âge 
et suiyant qu ' ils parti rent seuls ou par groupes de familles. 
w SE XE AG E PARTIS SEULS OU PAR ->il GROUPES DE FAMILLES " -Z 
HOMMES Il FEMMES 
moins de Part is par Z Partis senls ~ 15 ans gro upes de fl!ll illu 
CH I FFRE S ABSO LUS 
:~ II 387,&26 Il es,"- ~ 50,899 Il 877,394: Il 93.707 603,552 122;770 76,$71 o76,Hl2 150;139 1006 642,716 145,261 73,585 628,203 159,774 
C H IFFRE S Dio 
190< Il 82,81 Il 17,69 Il 
10,69 BO,œ Hl,91 
5 83,10 
Il 
16,90 10,51 79,33 20,67 
1906 81,56 18.44 10,60 79,72 20,28 
Hommes adultes de 21 à 50 ans selon les donnés 
des recensements 1881 et 1901-
(Chiffres proportionne ll es sur 100 Indlvl d~s de sexe mascijlln). 
1881 1001 1881 1001 
Piemonto . 38,69 35,72 Abl"uzzi e Molise 38,77 31,8'2 
Liguria 39,03 39,72 CfllDpania. . 40,54, 33,06 
Loruba.rdia 40,82 36,10 Puglie . . 41,21 36,57 
Veueto . 39,03 34,18 BasÎlicata . 58,00 32,77 
}~milia • 40,85 35,"" Câ.labrÎe 40'05 31 ,56 
l'osca.lla 40,32 35,68 Sicilia 40,66 36,85 
Marche. 88,72 32,92 ::3ardegna . 43,08 34,61 
Umbda SfJ,58 35,64 
Laûo 47,58 40,46 Royaume 40,29 35,59 
r---r----------------
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L'activité des sociautes 
et des organisations ouvrières italiennes. 
Contrairement à l'opinion répandue hors d'Italie, 
où r Oll croit que les organisations du proléta r iat ita lien 
ne S' Întéressent que fort peu a u sort des émigrés jtalîens -
les socialîstes et les organisations professionnelles prennent 
touj ours d'avantage une part active à la propagande et Il 
l'organisation parmi les émigrés. 
S' il est vrai (lUe la loi sur l' émigration et la manière 
dont elte est appliqu ée pSI' les organ es exécutifs de ,' Etat 
ne font que bien peu en (aveur des émig l'és, g' il est vra i 
- et l'expérience quotidienne nOliS en offre des preuves 
toujours plus éclatantes, - que les organisations clér icales 
ont pOUl' but principal d'opposel' à la propagande socia-
liste qu~ nos camarades font parmi les ouvr iers émigrés 
leur propagande de surra:inage: propagande de trahison 
des intérêts ouvriers pour laquelle ils s' allien t avec les or-
gan isation capita listes de tous les pays et des tous les con-
fessions en leur fOllrn issant des ouvriers " dociles et re-
~pecteux de la. loi divine), et en donna nt Binsi la possibi-
lité flU X esploiteurs de boycotter les ouvrie."s organ isés, il 
n'en est pas moin \'ml que depui s ces dernières années sur-
tou t les organisations ouvriè.'es et le parti socialiste en 
Ita lie s'occupent sérieusement du problème de l'émigration, 
guidés par les principes de solid a rité internationale et so-
cialiste" 
Da ns les Congrès regiona ux et na tionaux, da ns la p."esse, 
dans les discussions l)arlamentB ires - à. mesure que la 
bourgeoisie se montran t plus préoccupée et même terrifiée 
de l'exode de la ma in d'œuvre - les interprètes du prolé-
tariat ont consideré le prohlème de l' émigration sous ses 
aspects multiformes, ils on t protegé les intérêts des prolé-
ta ires absents, se sont tenus au courant des rapports ent.'e 
1(>""- ouvriers émig."és et les organisations ollvl"ières indi-
r v a1ppaan Kirjasto Î 
lu.u .. uuum ....... 1 
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gènes; c'est ainsi que la Confédération du Trnvail est en gré 
de présenter aux camarades ,'éunis à Stuttgart le resultat 
de sa besogne. 
Dans les pl'ovinces <lui dOllnent le plus g rand contin-
gent à J'éllligrntion, comme celles d'Udine et de Belluno, 
les socialistes ont été initiateurs de Bureaux (Secl'étariats 
d' Emigration) dont la fonction est de faire de la propa-
gande pa rm i les émigrés, d'empêcher tout oeuvre de laTTa-
:inaY6, de tflcher à fa ire entrer les émigrés dans les syn-
dicats, de les assister dans leurs revendications ju ri-
diques, en cas d'accident de travail, ccc. 
De tels Bureaux qui S'OCCUI>cnt aussi de l'Emigration 
intérieure se groupent autou)' du bureau central de Milan 
(Consol'zio pcr l'emigrazione temporanea in Europfl), 
La Fé<lération nationale des ou\'riers de III construction 
qui compte 50,000 membres - et qui a conclus des conven-
tions a\'ec les fédérations d'Allemagne, d'Autriche et dc la 
Suisse - consaCl'c elle aussi beaucoup de soins à l'émi-
gration. 
Le Conlité Central du Parti Socialiste contribue aussi 
dans une mesure considérable à la propagande pal'lni les 
émigrés; le Groupe Parlamentai l'e se fait plus d' une fois 
interprète des resolutions votées pal' les assemblées des 
émigl'és et ont protesté contre des consuls italiens qui 
avaient tüché d'induire les émigrés italiens à trahir la 
cause de leu r fThes en gr~ves; nos deputés ont aussi, à 
maintes repl'ises, exigé la réorganisation des institutions 
que l'Etat a créées POUl' protegel' l'émigration, 
Parmi les journaux prolétariens qui continu ent a vec un 
énorme zèle et constance la propagande pllrmi les ouvriers 
émigrant,,, et qui combattent avec grande efficacité l 'esploi-
taUon des capitalistes et des clérica ux, sont à s ignalel' en 
p,'emière ligne " L'Avvenil'e dei LavOI'atorc" (Lugano), 
,, l'Av3nti ,, (Rome), " L'Emigrante " (Udine), " L'Avveni re" 
(Feltre), " L'Edilizia " (Tu ri n), et en général tous les jour-
naux socialistes (les centres de l'émigration, 
" L'operaio italiano" de Berlin, publication des syn-
dicats libres de l'Allemagne, fi contribu é cn lal'ge mesure 
à l'œuvre de J'organisation parmi les émigrés, 
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Esquisse d'une politique prolétarienne concernant 
l'émigration. 
En harmonie avec le programme général de la social-
démocratie, la Confédération générale du Travail en Ita.-
lie soumet à l'attention et à l'approbation du prolétal"int les 
points suivants d'une politique d'ém igration, tenant compte 
surtout de l'émigration italienne, 
1) Dans le pays même: 
Ouü'e la lutte de classe prolétarienne contre la poli-
tique fiscale et militariste de!'. classes détentrices du pou-
voir, les prolétariat ol'ganisé doit employer ses efforts : 
u) à créer dans les masses qui émigrent une profonde 
conscience de classe et 10 sentiment de la solidarité inter-
nationale; 
/) ) à elever le niveau intellectuel des masses au moyen 
d'écoles dont l'insegnement doit répondre aux besoins spé-
ciaux des émigrants. 
II) A l'étranger: 
Soustraire les masses ouvrières à l'influence sinistre 
des. clér icaux : 
(t) en prodiguant aux r.migrés l'assistance morale, cn 
les éclairant par la propagande soc ialiste; 
/) ) en lem facilitant l'accès aux synd icats des ouvrièrs 
indigènes; 
c) par l'assistance légal e. 
Tout cela, natmellement, d'accord avec les syndicats 
du pays. 
III) Internationalement: 
(1) les syndicats 1J1'ofessionnels des divers pays de-
vraient tâcher de for mer des conventions réci lwo<lues -
com me il en est le cas chez les ouvriers du bâtiment, les ty-
pographes, les chapeliers, les ouvriers des transports -
pour organiser les informations sur les conditions réeHes du 
marché, pour éloianer la main d'œuVl'e en cas de grèves, 
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de boycottage, de différellds, pour placer les ouvriers de 
l'étranger (le besoin de la. main d'œuvre doit être reconnu 
par une commission dont doivent fa ire part aussi des ou-
vriers italiens syndiqués); 
b) dans le domain MaillaU,: les ]'eprésen1ants du 
prolétariat doivent, clans le Parlament italien et dnns ceux 
des autres pays, présenter des projets de COll ventions utiles 
aux ouvriers, conventions basées su r la r éciprocité des 
l'appor ts quant à rindeinnité pour les accidents de travail 
et les malad ies, présenter des projets de lois se rapprochant 
des conditions que la législation ouvrière a obtenu dans 
les pars les plus avancés, s'oppose] energiquement à toute 
tentative d'intJ'oduire des lois inspirés pal' des considéra-
tions de nationalisme onvrier. 
La Confédération GénéraJe dit TravaiL en Italie a ap-
prouvé les lignes génémles de ce programme dans sa séance 
du 30 juillet 1907 et ,"ota en outJ'e les conclusions suivantes; 
" Le Conseil de la C. G, d. T, retient: 
" que le problème de l'émigration mér ite la plus grande 
attention de la part du prolétariat organisé, l'ém igration 
étant un phénomène étroitement lié aux conditions éco-
nomiques et au développement intellectuel et moral des 
pays en question; ce problème acquiert une importAnce tou-
jours plus considérable pour le proletariat italien puisque, 
tandis que d'un cOlé l'émigration italienne augmente 
toujours, d'au Ire coté les divers états manifesten t une ten-
dance il. empêcher la libre circulation des émigrés; 
" qu'il est devoi!' urgent de la Conféderation de s'oc-
cuper de problème de l'émigration au point de vue stric-
tement prolétaire et international, de faciliter les rapports 
et l'entent avec les organisations prolétariennes de lous 
les pays, en organisent des Conférences internationales, 
initiant des agitations llopulaires en faveur d'une légis-
lations sociale qui permette aux ouvriers émigrés de 
jouir des moyens d' instruction et de prendre part à la vie 
politique des pays où ils son t immigrés, une législation 
sociale et des istitutions de prévoyance sociale alltes il. di -
minuer l'exploitation de la main d'œuvre immigl'ée; 
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decide 
" de charger ses délégués au Congrès International 
de Stuttgart et à la Conférence Internationale de Kristiallia 
d'appuyer les principes suivants: 
1. Les organisations ouvrières et socialistes de tous 
les pays ont adhérer aux Centres Internationaux (Bureau 
Socialiste International et Secrétariat International des 
syndicats professionnels); 
2. Les in!\titutions centrales eL les organisations 
nationales de chaque pays auront a contrôler les publica-
tions sur les conditions du mal'ché et de la demande de 
main d'œuvre, etc., opposant aux données intéréssées 
des capitalistes des informations correspondantes aux con-
ditions réelle, etc.; démasquant et empêchant l'alUne des 
capitalistes et de leur agents qu'exploitent l'émigration soit 
~n fournissant la main d'œuvre à bon marché, soit en spé-
culant sur le transport des émigrés; 
3. Dans les pays où l'émigration donne un COD-
tingent considérable, les organisations prolétariennes ct 
socialistes dovient exiger que l'œuvre des embaucheurs de 
la main ~'œuvre soit sévèrement contrôler par les autori-
tés, et que les émigrés pour trouver du travail recourent 
aux istitutlons privées de tout caractère confessiollel, de 
tout but d'exploitation; 
4. Obtenir que les ouvriers soient immigrés, sur-
tout en ce qui concerne la legislation ouvrière, traités de 
la même manière dont sont t raités les ouvriers du pays. 
5. Faire comprendre aux émigrés 10. necéssité d'ac-
quérir les droits civils et politiques, initier une agitation 
pour que les pouvoirs publics de tous les pays modifient 
le droit civil en ce sens - tout au moin que les émigrés 
qui se sont naturo.lisés clans les pays où ils sont immigrés 
puissent, en retournant dans leur pays natal, rentrer dans 
leurs droits de citoyens ou bien rester citoyens du pays 
r) ù ils se sont naturalisés. 
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Amendements à la motion des socialistes 
de Chicago. 
En ce qui concerne les travaux du Congrès ~e Stutt-
gart, la Conféderation du Travail accepte les points fon-
damentaux de la motion presentée par la National Hend-
quarter Socialist Party de Chicago, en y ajoutant en 
outre: 
1) un amendement dans les sens que au point 2 soil 
ajouté au Bureau Socialiste Internationale le Bureau In-
ternational des syndicats ouvriers (Commission Générale 
des Syndicats Allemands); 
2) un amendement au point 4, engageant tous les re-
présentants du prolétariat dans les parlements de tous les 
pays à combattre toutes les tendances à introduire une 
législation sociale inspirée pa r le critérium de nationalisme 
protectionniste ou n'importe quelle diversité dans l'appli-
cation de la legislation 'du tr avail et de l'assurance sociale 
~ntre les ouvriers du pays et les ouvriers immigrés; 
3) Un nouveau article (V) qui charge la prochaine 
Conférence Internationale des Syndicats (Cristiania 19(7) 
d'établir un entente entre tous les syndicats nationaux, 
afin de t rouver le meilleur moyen de raccueill ir et repandra 
des notions exactes sur les conditions du marché. 
La Confédération Générale du Travail d'Italie, de com-
mun accord avec le parti socialiste, s'engage devant le Con-
grès International de Stuttgart d'observer la ligne poli-
tique tr acée dans ce rapport, en espérant que les efforts 
tendent à développer une profonde ·conscience de classe 
dans les émigrés seront couronnés d'un prompt succès sur-
tout si ces efforts seront aidés par les preuves concrètes 
de solidarité internationale et socialiste que les socialistes 
et les ouvrier" des pays où nos prolétaires émigrent témoi-
gneront à. leur frères immigrés. 
Pour le Conféderation Generale du Travail de ['Italie, 
Les deIeguéa du Congrès de Stuttgart: 
A. CABRJNI - P. PREMOLI - F . QUAGLINO. 
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